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     « Heureux ceux qui pleurent car il n’est pas de larmes impures. »  

     André Frossard  

L’art de croire, p. 47 

         

        

 
 
 

« Jésus se fait l’affamé, le nu, le sans-logis, le malade, le prisonnier, 
l’isolé, l’indésirable, et Il nous dit : « C’est à Moi que vous l’avez fait. » Il a 
faim de notre amour, et cette faim est celle de nos pauvres. C’est la faim 
que vous et moi devons découvrir, peut-être dans notre propre maison. 
(…) 

J’ai (…) (visité) une maison de retraite où il y avait tous ces vieux 
parents (…). J’ai vu que dans cette maison ils avaient tout (…) mais que 
tout le monde regardait vers la porte. (…) Et je me suis tournée vers la 
sœur et je lui ai demandé : (…) « Comment se fait-il que ces gens qui ont 
tout ici, pourquoi regardent-ils tous vers la porte, pourquoi ne sourient-ils 
pas ? «  Je suis tellement habituée au sourire de nos gens, même les 
mourants sourient. Et elle m’a dit : »C’est comme ça presque tous les 
jours (…). Ils espèrent qu’un fils ou une fille va venir leur rendre visite. Ils 
sont blessés parce qu’ils sont oubliés. » (…) C’est par là que vient l’amour. 
(…) Peut-être dans notre propre famille avons-nous quelqu’un  qui se sent 
seul, malade, inquiet. (…) Sommes-nous là pour les recevoir ? » (…)  
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